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Le comité 
 
 
 
Administrateurs : Benoît Boulanger   0499 99 40 25 

Pierre Braibant    0497 99 82 55 
    Pierre Cowez    0473 79 67 69 

 Diana Cristea      0488 60 59 41 
Luc Helen       0473 78 06 28 
Gaston Nigaulx   0483 06 54 21 
François Van den Broeck  0498 75 94 68 

 
 
 

 

 
 
 
 

 
 

 
  

 

Cotisation annuelle au Vélifera : 25 € 
 

Pour les moins de 18 ans : 15 € 
 

Compte du Vélifera 
BE81 0680 6730 8024 
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Nos prochaines activités 
 
 

Vendredi le 11 octobre à 20h 

Réunion de contact et d’échanges 
et entretien des aquariums 

 
Jeudi le 24 octobre à 20h 

Entretien des aquariums 
et présentation vidéo documentaire 

 
Vendredi le 8 novembre à 20h 

Réunion de contact et d’échanges 
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Editorial 
 

Chers amis, 

 
Octobre est un mois de transition : entre les beaux jours et les fameuses « 
longues soirées d’hiver », entre le Velifera rue Stroobant et un futur auquel nous 
travaillons, entre le calendrier de nos réunions le vendredi soir et un essai de 
calendrier new look. 
 
Le rack commence à tourner, avec l’arrivée d’un petit groupe de Zoogoneticus 
tequilla qui devrait commencer à se reproduire. Pour mémoire, ce petit goodeidé 
était considéré comme éteint dans la nature lors de sa description scientifique en 
1998. L’espèce a fait l’objet d’un élevage en captivité avant d’être réintroduit dans 
le bassin du fleuve Tequila. 
 
Nous avons aussi transféré les jeunes de notre « poisson mascotte », les véliferas 
qualifiés de verts qui sont tout simplement la forme sauvage de ce superbe 
ovovivipare. Les adultes continuent à se reproduire dans le bac placé dans le bar. 
Dès que les jeunes auront atteint une taille permettant leur distribution, ils seront 
mis à disposition des amateurs. Enfin Pierre Mustin nous a apporté une souche 
de guppys blancs afin de multiplier sa souche. 
 
Le comité prépare pour la fin de l’année une brocante qui vous permettra 
d’acquérir le matériel que nous avons reçu de divers particuliers au cours des 
deux dernières années. 
La date et les modalités pratiques restent à fixer, aussi soyez à l’écoute de notre 
groupe Facebook et de notre site internet. 
 
Côté réunions, deux grosses soirées de maintenance avec au programme les 
grands classiques comme le nettoyage des filtres, le siphonage « à la cloche » 
des substrats et la taille des plantes auront lieu le vendredi 11 et le jeudi 24 
octobre à 20h00. Prévoyez un dress code à base de T-shirt ou débardeur pour 
pouvoir plonger goulument les bras dans les aquariums. 
 
A vous revoir bientôt, 
 
          Luc 
 
 

Si vous voulez lire un beau fragment d’article sur le sauvetage de Z. tequila, en libre accès 
partiel, suivez ce lien :  
https://www.sciencesetavenir.fr/nature-environnement/au-mexique-la-resurrection-du-poisson-
tequila_161813 

 

https://www.sciencesetavenir.fr/nature-environnement/au-mexique-la-resurrection-du-poisson-tequila_161813
https://www.sciencesetavenir.fr/nature-environnement/au-mexique-la-resurrection-du-poisson-tequila_161813
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Cotisations 2024 
 
Il n’est jamais trop tard pour vous inscrire ! 
Nous vous rappelons ci-après les conditions d’affiliation au club. 
 

Les cotisations 2024 s’élèvent à : 
 

- 25€ pour les plus de 18 ans (*) 
- 15€ pour les moins de 18 ans au 1/1/2024 
- 10€ pour les autres membres d’un même foyer. 

 

Compte du Vélifera : IBAN : BE81 0680 6730 8024 
 
Ces tarifs donnent droit aux services offerts par le club, à savoir : 

- La mise à disposition d’un bulletin d’information mensuel (sauf en juillet et 
août) sous forme numérique. 

- Des conseils éclairés pour les débutants. 
- En général deux réunions par mois permettant l’échange de plantes et de 

poissons, excédentaires ou reproduits chez les membres. 
- La possibilité de mettre des poissons en dépôt au club.  
- Chaque année, l’accès à plusieurs conférences aquariophiles. 
- La participation à des excursions, visites et bourses aquariophiles. 
- L’accès aux informations et services numériques de l’interclub ICAIF, en ce 

incluse la version digitale de la revue Aquafauna. 
 

(*) Les membres, qui souhaitent de plus recevoir à domicile la revue Aquafauna 
imprimée, sont invités à ajouter 10€ au montant de leur cotisation. 
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Ma deuxième passion : les crevettes ! 
 
 

 
Caridina Cantonensis – BOA 

La dernière venue, le Saint Graal de la sélection haute gamme ! 
 

"Tu vois Tuco, le monde se divise en deux catégories, ceux qui pensent que la 
seule souche acceptable est la sauvage et ceux qui pensent que plus la souche 
est sélectionnée, plus elle sera belle". 
 

En s’inspirant de la réplique culte du film iconique "Le Bon, La Brute et Le Truand" 
(Sergio Leon – 1966), voilà comment nous pourrions résumer, de manière 
excessive je vous l’accorde, le monde de l’aquariophilie moderne.  
 

 
D’un côté, ceux qui pensent que nos 
aquariums ne devraient être peuplés que 
de poissons sauvages et de leur 
descendance directe, afin de garantir des 
souches pures pouvant éventuellement 
permettre la sauvegarde et la réintroduction 
des espèces. 

 
 

Et à l’opposé du spectre, 
ceux qui pensent que tout 
est permis pour créer des 
animaux incroyables, y 
compris par le renforcement 
de maladies congénitales, 
l’injection de liquides 
colorés, j’en passe et des 
plus dégoûtantes. 

 
 

 

 
 

 

Loin de moi l’envie de me lancer dans ce débat qui ne trouvera jamais de 
conclusion valable ; je dois cependant admettre que depuis ma plus tendre 
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enfance, ma plus grande passion a toujours été de reproduire mes pensionnaires. 
Au début, parce que je pensais que cela reflétait un bien-être de mes protégés, 
ensuite par pur plaisir de voir mes souches grandir, se diversifier et de pouvoir 
ensuite les échanger. 
 

Petite digression, j’utilise le terme « penser que cela reflétait un bien-être animal 
», car aujourd’hui, nous savons avec certitude que, dans certains cas, à l’opposé, 
lorsque les animaux sont maintenus dans de très mauvaises conditions de vie, ils 
se multiplient très rapidement afin d’essayer de garantir la survie de l’espèce. 
Certains éleveurs n’hésitent d’ailleurs pas à recréer volontairement ces conditions 
pour multiplier leurs gagne-pains. 
 

Digression clôturée, j’en reviens à ma passion pour l’élevage, mes premiers 
guppys, platys, mollys, m’émerveillaient : voir un poisson d’une couleur, se 
reproduire avec une autre couleur pour donner un nouveau mélange était 
passionnant. 
Mais très vite nous avons dû déchanter devant nos aquariums surpeuplés, dans 
lesquels la maintenance devenait impossible et la mort de nos pensionnaires 
presque inéluctable. 
Je me suis alors passionné pour la reproduction plus complexe de poissons plus 
rares à l’époque, Hypancistrus, Betta, Discus. Mais deux problèmes se posaient 
encore à moi, le premier, le cycle long et périlleux de l’élevage des alevins, le 
deuxième, la surpopulation quasi carcérale de mes bacs d’élevages une fois 
l’opération réussie. 
 
C’est alors qu’est arrivée LA CREVETTE, l’animal mythologique, capable de 
répondre à toutes mes attentes. 
 

Mes premières Neocaridina se reproduisaient 
facilement, le cycle complet prenait à peine 
quelques mois. Leur courte espérance de vie 
permettait néanmoins de satisfaire un besoin 
constant d’approvisionnement et elles pouvaient 
se contenter de tout petits aquariums. 

 
Pour ne rien gâcher l’élevage des juvéniles est des plus aisé, il suffit de les laisser 
grandir dans le bac et enfin les sélections sont infinies, donc passionnantes. 
 

Mes premières Red Cherry, trouvées dans une 
bourse aux Discus en Allemagne, ont très vite 
proliféré ; étant inexistantes dans le commerce 
en Belgique, mes jeunes intéressaient tout le 
monde ! 
 

Puis très vite sont arrivées d’autres couleurs, 
des bleues, des jaunes, des orange …  
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Ensuite nous avons découvert les Caridina, crevettes plus jolies encore, mais 
plus compliquées à maintenir aussi. 
 

Personne ne le sait, mais elles sont en grande partie responsables de mon 
adhésion au Vélifera. Lorsque j’ai vu sur le site, que le club arrivait à maintenir 
avec succès des Crystal Black et des Crystal Red, mon sang n’a fait qu’un tour et 
je me suis précipité au club en pensant y trouver la solution à mes problèmes de 
maintenance. 
Hélas la miss est capricieuse, et sa maintenance toujours délicate. J’ai essuyé de 
très nombreux revers avec cette Caridina, tout perdu, recommencé, abandonné, 
plus jamais, peut-être, on verra…. 
 

Je n’ai toujours pas la solution de maintenance miracle et certaines choses qui 
fonctionnent très bien chez l’un n’iront jamais chez l’autre, mais aujourd’hui je 
vous livre quand même mes quelques certitudes sur cette espèce. 
 

 

La vie en groupe est primordiale ; si 
vous achetez trois crevettes et les 
mettez dans un grand aquarium, leur 
disparition est presque assurée. 
L’acclimatation est la clé du succès, 
les Caridina détestent les 
changements. 
L’aquarium doit être bien rodé, d’au 
moins deux mois voire plus, avant 
l’introduction des premières crevettes ; 
une acclimatation de plusieurs heures 
au goutte à goutte est un minimum. 

De même pour les changements d’eau, la nouvelle eau réintroduite se fait au 
goutte à goutte lui aussi. Car la crevette est maniaque, une eau sâle la tuera à 
coup sûr, sauf si cette pollution est arrivée très progressivement. 
Pierre pourra d’ailleurs vous parler de l’élevage incroyablement prolifique de 
Crystal Red, dans un aquarium poubelle, chez un particulier qui voulait s’en 
séparer. Cependant il est à noter que lorsque les crevettes ont bougé, les 
conditions ont changé, et une grande partie de celles-ci ont disparu. 
 

Pour la Caridina les maîtres mots sont stabilité et constance. 

 

Pour cela un sol technique est indispensable et un sel 
spécialement adapté aussi (Sel uniquement GH+ 
contrairement à la Néocaridina qui a besoin d’un sel 
GH/KH+). 
Beaucoup de cachettes et pas trop de nourriture mais de très 
bonne qualité. Comptez un changement d’eau d’environ 10% 
par semaine. Touchez le moins possible à l’aquarium et 
nettoyez uniquement la vitre avant, les autres sont pleines de 
nourriture pour nos protégées. 

En respectant tout cela, chez moi tout se passe bien pour le moment ! 
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Et la BOA dans tout ça ? 
     
La première Caridina Cantonensis, 
d’un patron noir et blanc transparent, a 
été élevée avec pour objectif de 
renforcer l’intensité de sa couleur. 
 

Par hasard, dans le bac d’un éleveur 
est apparue une Cantonensis rouge, le 
début des sélections était né. 

 
 

Depuis lors, les sélections n’ont cessé d’évoluer avec d’éternelles nouvelles 
mutations à la mode. La dernière s’appelle la BOA, en référence à la peau du 
serpent que son patron de la carapace doit rappeler. 
 

  
 

D’où vient-elle ? Comme je l’écrivais ci-dessus, tout part de la première Crystal 
Black et de sa sœur la Crystal Red. 
Ensuite pour faire simple, en essayant de renforcer l’opacité des carapaces, est 
apparu un jour la mutation Shadow. Une crevette avec une carapace totalement 
opaque et des couleurs plus intenses. 
Les plus connues sont les Taiwan Bee qui existent en noir, en rouge et en bleu. 
Les crevettes qui portaient le gène Shadow, mais avec des couleurs plus proches 
de celles des Crystal originales ont été appelées les Crystal Bee. 
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Par sélection, et sans mutation, les Crystal Bee ont donné naissance aux Tibee 
qui ont, elles-mêmes, donné les Tiger Bee. 
 

De leur côté, les Taiwan bee, par sélection ont à leur tour donné les Taitibee. 
 

Enfin, à partir de ce mélange de Tiger Bee et de Taitibee, une grande quantité de 
phénotypes sont apparus. Pas si simple en fin de compte, et pourtant je résume 
rapidement la situation. 
 

La BOA est une descendante de ce dernier mélange, Tiger Bee et Taitibee. 
 

Il y a tellement de variétés que, pour ne pas rendre la situation encore plus 
compliquée, je vous dirais juste qu’elle vient de la Galaxy Fishbone et je décrirai 
juste les colorations que doit avoir votre crevette pour pouvoir prétendre répondre 
au doux nom de BOA Shrimp. 
 

- De la Tiger, la BOA a hérité des 
spider legs, c’est-à-dire des 
pattes zébrées. 

 

 
  

- Elle doit avoir le phénotype 
Galaxy, à savoir des points 
rappelant les étoiles dans le ciel, 
sur la tête. 

 

 
  

- Elle doit avoir le pattern cape, 
c’est-à-dire que le dos doit être 
le plus uniforme possible, 
comme si la crevette portait une 
cape. 
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- Enfin, le plus important, elle doit 
avoir hérité de l’aspect 
« Metallic », qui donne ce côté 
écaille de serpent au dos de la 
crevette. 

 
 

Etant donné le nombre des critères à remplir, le fait que la crevette ait plusieurs 
motifs, que ceux-ci soient jugés sur la beauté du rendu général de l’animal et 
enfin de la très grande diversité de patron de couleur des Taitibee, il est 
aujourd’hui très difficile pour un novice, même averti, de pouvoir distinguer si votre 
crevette est une BOA ou non et surtout d’en déterminer la valeur. 
 

D’autant plus qu’en fonction de l’intensité des couleurs, de la beauté du patron de 
la robe, de la netteté du dessin, ces BOA sont classées par grade allant de faible 
à très élevé. 
 

Enfin la rareté des animaux fraîchement débarqués d’Asie, lui vaut des prix 
démentiels. Une crevette BOA de faible grade sera impossible à dénicher à moins 
de 50€. Et pour ce prix, vous aurez souvent des crevettes que certains ne 
classifieront même pas dans la famille des BOA, et pour lesquelles vous devrez 
faire confiance à l’éleveur, en espérant qu’elles aient bien les gènes d’une BOA. 
 

En Belgique, chez les particuliers, une BOA de base, se revend entre 150€ et 
500€. Les BOA de concours, elles, se revendent plusieurs milliers voire dizaines 
de milliers d’euros la pièce sur les marchés asiatiques. 
 

Quand on sait que ces crevettes vivent un an et demi dans le meilleur des cas, 
sont relativement fragiles et que la souche n’est pas encore totalement stabilisée, 
c’est une passion réservée à une élite financière ou à des éleveurs 
professionnels. 
 

Je discutais très récemment avec un éleveur 
amateur qui venait de faire importer une dizaine 
de crevettes à 400€ / pièce et dont deux sont 
mortes la première semaine. 800€ jetés par la 
fenêtre, c’est difficile à accepter. 
Mais si la belle vous plait, pas d’inquiétude, ces 
crevettes se reproduisent normalement vite et 
en quantité, les prix explosent au début mais 
baissent rapidement ensuite.  

Une Pinto par exemple, qui se vendait encore plus de 100€ il y a quelques 
années, est trouvable à 7€ dans le commerce aujourd’hui, voire moins encore 
chez les particuliers. 
 
Donc amis shrimeurs, à vos bacs, prêts, partez…. 
 

          Pierre Cowez  
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Sur le Web 
 
 

Notre site et notre page Facebook 
 

Notre site internet https://www.velifera.be, reprend un tas d’informations sur le 
club et ses activités ; afin d’éviter les spams, fréquents après une recherche 
Google, placez cette url dans vos signets / favoris. Consultez aussi notre page 
Facebook : vous y trouverez d’autres infos, discussions, etc. 
 

https://www.facebook.com/groups/velifera/ 
 
 

Nous avons rassemblé sur la plate-forme Calameo les articles publiés de 2020 à 
2023 dans nos bulletins d’informations mensuels. Ces articles sont adressables 
individuellement via le sommaire. Cliquez ici   

 
Nous sommes présents sur Instagram 
 

Un de nos membres anime une page consacrée au club. 
Recherchez-y : clubaquariophilelevelifera 
 

ClubVelifera sur YouTube 
 

Nous avons rassemblé sur YouTube, sous la chaîne ‘ClubVelifera’, des petites 
vidéos réalisées au sein du club, dans notre local ou au domicile. 
La plupart ont trait au milieu aquatique… 
C’est sans prétention, simplement pour vous distraire un peu. 
 

Pour accéder à cette chaîne de vidéos cliquez sur l’url : 
https://www.youtube.com/user/ClubVelifera/videos?view=0&sort=dd&shelf_id=1 
Il est possible de visionner sélectivement ou le tout en séquence en cliquant sur 
‘TOUT REGARDER’ (+/- 30 min au total).  
 

Les fédérations 
 

Consultez les sites des fédérations et leurs publications : 
 

ICAIF - Interclubs d’Aquariophilie et d’Ichtyologie Francophone : 
https://icaif.org/ 
 

BBAT - Belgische Bond voor Aquarium-en Terrariumhouders : 
http://www.bbat.be/bbat/index.html 
Et sa revue mensuelle numérique AquariumWereld : https://aquariumwereld-
digitaal.be 
 

FFA - Fédération Française d’Aquariophilie : https://fedeaqua.org 
Ses publications (dont la revue FFA Magazine) sont accessibles à tout un chacun 
sur la plate-forme numérique Calameo.  

https://www.velifera.be/
https://www.facebook.com/groups/velifera/
https://www.calameo.com/read/0068916535025e078ea53?authid=3zZC11b7qVa7
https://www.youtube.com/user/ClubVelifera/videos?view=0&sort=dd&shelf_id=1
https://icaif.org/
http://www.bbat.be/bbat/index.html
https://aquariumwereld-digitaal.be/
https://aquariumwereld-digitaal.be/
https://fedeaqua.org/
https://www.facebook.com/groups/velifera/
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Petites annonces 
 

 
Si vous avez des reproductions excédentaires (poissons, crustacés, coraux …), 
ou des souches de nourritures vivantes à céder, faites-le nous savoir et tenez 
ensuite à jour les informations transmises. Les candidats acquéreurs seront mis 
en rapport par nos soins avec les annonceurs. 
 

Nous vous rappelons qu’avant d’acquérir un animal, il convient de pouvoir lui 
assurer des conditions de maintenance adéquates. 
 

Animaux 
 

Au club 
 - Notropis Chrosomus 
 - Divers Ancistrus, dont L144 
 - Microrasbora galaxy (Danio margaritatus) 
 - Divers Mollys 

- Cyprichromis leptosoma Mpulungu 
- Neolamprologus multifasciatus 
- Superbes scalaires manacapuru 
- Killies : Fundulopanchax nigerianum Makurdi 

  

Chez des membres 
 - Cleithracara maronii 
 - Altolamprologus calvus black, 4 à 7 cm 
 - Steatocranus tinanti, 3 à 7 cm 

- Plusieurs souches de guppy sauvages et d'élevage 
- Quelques Tateurndina ocellicauda 
- Corydoras paleatus 
- Julidochromis Marlieri 

 - Boutures de coraux durs (sur réservation, en fonction du stock) 
 - Boutures de coraux mous (sur réservation, en fonction du stock) 
 

Nourriture vivante 
 

Au local 
 - Cystes d’Artémias (sur demande préalable, en dépannage d’urgence) 
  

Chez des membres 
 - Microvers ordinaires 
 - Anchytrées 
 

Matériel 
 

Au local 
 - Aquariums de diverses tailles et brocante permanente  
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